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MAI 2009 - PHARMACEUTIQUES

En espérant que la crise sanitaire se résolve rapidement, il n’empêche que celle-ci 
laissera des traces profondes quant à l’importance de l’industrie pharmaceutique dans 
notre pays.

Tout d’abord, quels que soient les plans déployés, notre salut ne pourra venir que 
du médicament ; que celui-ci soit vaccin, antiviral ou antibiotique, ce n’est que le 
médicament qui pourra sauver notre humanité menacée !

Encore que, pour disposer de ces médicaments, il faut des usines pour les produire. 
Or, dans la crise actuelle, les Etats se sont rendu compte de l’importance stratégique, 
militaire, d’avoir sur leur propre territoire des usines qui produiront les médicaments 
qui assureront leur sécurité sanitaire.

Il est évident que les Etats qui ont la chance d’avoir aujourd’hui ces usines seront les 
premiers servis – ou se serviront les premiers – en cas de crise majeure pour sauver leurs 
populations menacées.

Par ailleurs, les deux produits utilisés aujourd’hui dans cette crise ont reçu lors de  
leur lancement un accueil des plus mitigé, aussi bien de la part des évaluateurs que 
des médias. Au point que les laboratoires concernés n’ont pas vraiment investi dans les 
unités de production nécessaires pour faire face à une crise sanitaire majeure. Il serait 
cruel de ressortir certains articles et commentaires qui ont accompagné la sortie de ces 
produits. Où en serions-nous aujourd’hui si ces laboratoires avaient retiré les dossiers de 
ces médicaments comme beaucoup le leur conseillaient à l’époque ?

La France est très bien placée dans cette course aux antiviraux et aux vaccins. Roselyne 
Bachelot a bien raison de s’en prévaloir. Nous avons des stocks suffisants d’antiviraux et 
des unités de production de vaccins solidement implantées en France pour répondre à 
nos besoins sanitaires. Et il faut s’en féliciter.

A la veille du Conseil stratégique des industries de santé (CSIS) placé sous la haute 
autorité du président de la République, il est bon de rappeler ces évidences. Une 
industrie du médicament forte dans notre pays est une garantie d’indépendance et… 
de survie.
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